
S LE MONDE +: L'ÉGLISE EN FRANCE ET DANS LE MONDE +: L'ÉGLISE 2S FEVRIER 1958 7 

Premier institut séculier approuvé par le Saint-Siege 

L~OPIJS DEI 
veul aider les laics a mener une 

de perfeclion évangélique • v1e 
O

·N a beaucoup f.cril sur l'Opus Del 
sans toujours bien la définir 
ouand ce n'était pas, au contraire, 

en propagean( 8. &OD endroit des idées 
fausses. 

L'Opus Del ou..Soclété Sacerdotale de 
la Salnte Crolx et Opus Del pour I'ap­
peler de son nom enlier est un Instltut 
aéculter ... 11 est méme le premier Ins­
titut séculíer a avoir re~u l'appro­
bation · ponlificale. 

'Nouvelle forme 
canonique de vie 

En promulguánt la Constilution 
< Provida Mater Ecclesia >, Je 2 fé­
vrier 1947, Pie Xll a créé une nou­
veile ínstitution qui fera dans l'avenir 
I'objet d'un nou,·eau chapitre du droit. 

DAns un oun·age qu'il vient de con­
sacrer aux -Instituts séculiers, le R. P. 
Perrin l l ), qui ful J'ami de Simone 
'Veil, marque bien le caractere de 
nouvcauté rle cette création de Pie XII. 

• Cette dlfférence dans le droit nous 
falt comprendre l'originalité de ces 
nouveaux Instituts. lls groupent des 
con11acrés, lls con1tituent un . état de 
perfection, oul, mai1 lis ont un but 
partlculJer, urte forme propre et les 
mojl'en1 qui conduisent a cette fin et 
répondtnt a cette condttion ne peu­
vent etre que propre1. Ce serait faux 
de le1 a11iml1er a la vie religieuse, et 
11 seralt erroné pour eux, imprudent et 
lnadapté de chercher a l'imlter et de 
quitter cette • condition séculiere qui, 
étant leur raison d'etre, dolt paraitre 
en toutea choses ». lis ne sont pa1 une 
démarcatlon de la vie religleuse, mais 
une créatlon no"uvelle qui, bien que 
prépar'e par une évolutlon, n'en reste 
pa1 , mol ns neuve et e provldentielle » 
pour notre temps. » 

Un survol rapide de l'hisloire de 
l'Eglise amene a constater qu'a chaque 
grande époque a correspondu une 
forme particuliCre de la vie de perfec­
tion évangélique. Ce fut d'abord le re­
trait du monde a\'ec l'anachorétisme 
du désert, puis le monachisme tel que 
le codifia saint Benoit au x11• siCcle, 
les Ordres Mendiants de saint Fran­
~ois et de saint Dominiquc,_ aprés la 
Réforme, ll Ja suite des Jésuites, les 
:ongrégations religieuses . vouécs a 
'apostolat : missions, enseignement, 
blenfaisance .•• 

La Fondation de 
~gr Escriva de Balaguer 
L'idée nouvelle et révolutlonnalre de 

Mir José llfaria Escrlva de Balaguer, 
\"indateur de l'Opu1 Del, fut de former 
\Jle soclété de séculiers qui, tout , en 
iestant séculiers, J>ourraient se consa­

<;rer totalement 11 Dieu et mener Ja vie 
de perfec\ion ... Laics. ils continueraient \ 
Ó.. exercer leur profession, se donne· 
(aient pleinement a elle, et c'est a tra­
ll~rs elle qu'ils rechercheraient leur 
perrection pcrsonnelle et qu'ils feraient 
ltur apostolat. 

Mgr Escriva, dans son livre Che .. 
Mln (2), qut J'on a comparé a l'lml­
~tlon, écrit : e Ce qui t'émerveille 
~ aemhle, A moi, raisonnable. Dieu 
-t'o.. cherché dans l'exercke de ta pro­
~islon ? C'est ainsl qu'il a cherché 
\g"premiers : Pierre, André, Jean, Jac­

qves, pres de Jeurs filets ; Matthieu a 
SO n bu rea u de percepteur et - ce qui 
~t" l~ comble - Paul daos son achar• 
'(lement a en finfr avec les premlers 
d.lrétiens '· (799). 

On voit done commcnt Ja formule 
d(.t lnstituts séculiers oblige leurs 
""~bres 11 mencr 11 la fois des acti· 
\11'tés temporelles et des activités spi-

1'\ \.1 u elles. Pour les premieres, chaque 
C\Mlmbre est libre dans Ja mesure meme 
OJ un fils de i•Eglise est libre dans 
,SU activités professionnelles, sociales 

ou poliliqucs. Il ne saurait done élre 
queslion de • polilique > de l'Opua 
Del, chaque membre étant libre de ses 
oplions. 

« Je vous Jaisse comme héritage, dit 
encore Mgr Escriva, sur le plan humain, 
J'amour de Ja liberté et Ja bonne hu· 
meur. 1> 

LES INSTITUIS SECULIERS 
e SI !'Opus Dei fut le premler 

lnetltut Séculler lt. etre approuvé 
par Rome, ti n'et1t cependant Pat1 
le seul. Depuls onze anw; c'est­
a-dlre depuls h promulgatlon de 
Pro,·ida Mater Ecclesia, 199 deman­
des d'approbation sonL parve-nue1 i. 
la eection de la Sacrée Congréga­
tlon des Rellgleux chargée des lno­
tituts Séculiere - 51 onl été rete­
nue1 - 49 ont re(u · Papproba­
tlon déflnltlve : dont 12 de dr4'lt 
pontifical et 37 de drolt dlocéaaln. 

13 de ces lnstituh eont mascullns 
(7 de pretrea et 6 de laica) et 36 
féminins. 

La répartitlon par paya donne le1 
chiffres suh·ants : Allemagne, 2 ; 
Angleterre, 1 ; Autrlche, 2 ;· Bel~ 
gique, 1 ; Canada, 1 ; Colomblt¡ 
2 ; Espagne, 7 ;· France, 1 ; !talle, 
21 ; Mexique, 1 ; Sul1se, 2 ; Uru­
guay, 1 ; Y.ougoslav.le, l. 

On trouvera une. é.numératlon des. 
Instituto Séculleu dano l'ouvra¡e 
du 'l. P. Beyer paru chez Deoclée 
de Brouwer. 

Né a Barbastro en Aragon, José­
Maria - Escriva de Balaguer exeri;a 
d'abord son actlvité dans les parois­
ses de carnpa.gne, puis dans les quar­
tiers populaires de Madrid .et enfln 
parmi les étudiants. 11 fut supérieur 
du Séminaire de Saragosse, puis rec .. 
teur du e Real Patronato de Santa 
Isabel », a Madrid, et professcur de 
philosophie et de déontologie a l'Ecole 
du Journalisme de Madrid. Trés vite, 
parmi les éludianls, il rencontra des 
esprits ardenls désireux d,une vie 
splrituellc élevée et notamment eet 
lsidore Zorzano qui devait devenir 
ingénieur des chemins de fer et mourir 
en odeur de sainteté en 1943. (Sa cause 
de béatification est introdulte ll 
Rome), 

Jusqu'en 1936 quelques petlts grou· 
pes, tout en poursuivant Jeurs études, 
se livrerent a un travall spirituel In­
tense. Ils occupent par petites co11-
tivités plusieurs appartements ll l\Ia­
drid, La guerre "les disperse jusqu'en 
1939, mais les conl'llcts sont maintenus. 
La paix revenue, une premiere r~si· 
dence importante est fondée A llfadrld 
et de petlts groupes se constituent en 
province Rute.U!' des cnvoyés de Madrid, 
toujours dans les milieux de l'Univer• 
si té ... 

Organisation 
Recrutement, Extension 

L'Opua Del comprend deux sectlons, 
J'une masculine et l'autre féminine, 
totalement indépendantes, et unies 
seuleruent dans Ja personne du Prési­
dent général qui est actuellement, ll 
vic, le fondateur : Mgr Escriva. Dix · 
mille membres masculins et huit mille 
féwinins seraicnt les effectifs actuels 
de l'Opus Del, qui compte plus de 
cent résidences en Espagne, Antriche, 
All~magne, A.ngleterre, lrlande, Italie, 
Portugal, Suisse, Etats-Unis, Canada, 
Amerique Latine, lnde et certalns ·pays 
d'Afrique. 

Rome vient de confier a J'Jnstitut 
la prélature nullius de Yanyos au Pé­
rou. En France, l'Opus Dei trflvaille 
dcpuis quclque lemps, principalement 
dans les milieux universilaires (3). 

Les membres de l'Opus Del se clas­
scnt en diverscs calégories. D'abord, 
les numératres. Ce sont toujours des 

inlellecluels ayanl des grades univer­
sitaires. Ils font les trois vooux 
d'abord temporairement et commen­
cent alors Jeurs études de philosophie 
tt de théologie. A-1• fin de celles-ci ih 
prononcenl leurs vmux perpéluels et 
vivent alors généralement · ensemble. 

Les oblats, euX, se i-ecfutenl dans 
toutes les cla'8eS de la soclélé. Ils font 
ttussi une donalion complete mais péu­
vent conlinuer a vivre dans Jeurs fa .. 
milles. 

Les 1urnuméralre1 prononcerit des 
' 'crux compatible• ·avec leur ~taf et leur 
vie. C'est dans cette catégorie que peu­
únt étre adniiús les· personnes ma-
riées. · 

Enfin iJ y a les cóopéiateur1 qui n'ap­
partiennent pas a rlnsiittlt mais qüi 
en sont les amis. ti§ i'aident ile Jeur 
lravail, de leurs aum6nes et de Jetirs 
priores. Ils viven't de· sa sph'ituitlfté. 

un·e manifestation de. }'esprit de 
compréhension qui anime I'a°Ctivité de 
J'Opuo Del est J'apostoJÍlt ad fldem, 
une de ses formes d'apostolat ' les plus 
caractéristiques et préférées. Gr.lee ' a 
ceJui-ci, de nomhreuse·s personnes noft­
catholiques collabórent sous dlverse• 
formes au travail que i-éaliSe ·rhuititut 
ait service de l'Eglise et sont adtnises 
daos les ran¡s des coopérateuro de 
l'lnstitut. · 

Les pretres 
de l'Opus Dei 

Si l'lnstltut comprend des laics, ll 
eomprend aussi des pretres. Coopéra­
teurs, surnuméraires ou oblats, eta 
pretres restent sous la dépendance de 
Jeurs évéques respeclifs. 

La 1ituation est différente pour les 
pr~tres numéraires en tres petit nom­
bre par rapport ame laics, 

Tous les memhres numéraires de 
l'lnstitut font deux années d'études de. 
philosophie et quatre de théologie, 
c'est-8.-dire qu'ils suivent le cycle nor­
mal des études que font ceut qui se 
préparent au sacerdoce. Ils n'en gar­
dent pas molns Jeur profession, de mé­
decin, d'avocat ou d'ingénieur, qu'Hs 
continuent a ex:ercer. Mais ils sont 
préts intellectuellement et spirltuelle­
ment ll accéder au sacerdoce. lis peu­
vent done y étre appelés un jour ou 
l'autre mais alors lls n'abandonnent pu 
leur conditlon de médecin, d'avocat ou 
d'lngénleur. Normalement lls contl­
nuent d'exereer leur profession : lis 
aont done médeclns,prMres, avocats­
pñtres ou lngénleurs-prétru. Si mlme 
parml les oblats un ouvrier poursult le 
cycle des étudea sac-erdotales, 11 peut 
étre ordonné et devl~nt alors ouvrler­
pr!tre l •.. On volt Icl éonunent ae,ré1ol­
vent les problémes de la coupure entre 
l'EgJ!sé et Je monde, entre l• prétre et 
les .homm.M ..• Il ne s'aglt plus d'une 
simple adaptation au milieu mlls d'une 
lnfuslon dans ce .mllieu d'un esprit et 
de vertus qui sont sans commune me­
sure avee lui •• , 

Dans l'entreprlse de rechristianha­
tion de Ja société, de pénétratlon chd­
tlenne de toutes les actlvltés humalnes, 
de mlse de la Croix au centre du 
monde, J'Opus Del n'est, aux dlru de 
son fondateur, qu'un instrument parmi 
d'autres. Peut-étre était-il nécessalre, 
ajoute-t-il; que des hommes - clercs 
ou Jaics - aans étre religieux, vivént 
dans Je monde les conseils évangéll­
ques, sanctifiant ainsi toutes les actl­
vités .humaines et aménant les Ames au 
Chrlst par tous \]es chemins du monde. 

C.-M. FANUCCHI. 

(1) R. P. Perrln : consécr~tlon ~ Dleu et 
pt~1ence au monde, Les Instltuta SécuU!ra 
(De1clée de Brou~er). 

(2) Tuductton franoalse parue ches C&1· 
terman. 

(3) On peut rencontrer det f)r!tre1 d.t 
l'Ot>u1 Dei, l Parla, 1H b11, boulevard ·11atñt· 
Qermaln. 

Paroles pour le deuxieme dimanche de Careme 
' . . 

L 'APOTRE SAINT PIERRE, ani­
,mé par la révélatlon de si 
augu1te1 myateres, m'prlsant 

le monde et dégoiité des chosee de 
la terre, 1e 1entait eomme trans­
porté hora de lul-meme, et n 'avait 
d'ardeur que pour lea hlens éter­
n.elo. Comblé de jole d'une vlslon 

TBAJ\TSFIGIJBATION 
Ja majesté du Pere, mals celle du 
Fils qui leur Imprime ce sentlment 
de crainte ; car Pintelligence qu'il1 
avalent de la divlnlté de !'une et 
de l'autre personne le1 élevait •u· 
dessus d'eux-memee, et leur fol, 
hien affermle, rendalt lt. l'unlté 
rf'p••~nrP "'" i. ... -- .. -• .l- - • • · 

Notro adorable Sauveur a prla lo 
premler our Jul . no1 lnflrmlté1, et 
U est anéantl pour noua. Si nou1 
avon1 le bonheur de per1évérr 
dau oon amour et dan o la · con· 
feulon dt ion ulnt nom, en lul 
et par l~l, nou1 valncrona le monde 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

í ~ ,._. - . 
La Comédie Fra~aise en audience pontificale 

e ltecncmt en audl .. e., le 21 lémer. I~ m_b,.1 de la Com6dle ~ 
l. S. 1'le XII leur a odrHri une eourte aUoc:utlon Jaur· dbant nótammeat 1 

• En p,,.1..,tant 1c:1 ' lea chela-d•mu""' de la tceae lran~tñ••· lola de pari.t 
Un Janqaqe étraaqer, C'HI l101ne que TOUI rhéJerH a elle-mema, ea ~el41ae 
lralt de ion .. 11aqe étemol. 11 1lmplement humaln. mal• 1tan11iquré pourtemt pcn 
uno Jumlere qui .. tent d"a!lleura, une lumlere qui Tlont d'en haut eomm• le 
pre11entalt détlr le poete at eommo lo cl11malt do 1a Tolx puluante 1·a,&tre 
:Paul 1 • b Dteu qui a dtt 1 • Que du aeln des ténebrea brille la lullllete 1 
e1t celul qui a hrlllé dan~ nos c09urs, pour lalre rea¡:1lendlr la co11ncl11anc• 
de la qlolre de Dleu qui eat 1ur la face du Chrlst •· 

• Noua almona a crolre que Tolre art, cultivé par un labeu~ auatire, fl~ 
tera touJÓurs dlqne de Ja noble lln qu'U •• propon . . En arretant pour peu de 
temp1 la course haletante des homm•• d"aulourd'hul. vous lea ald•• a retro ....... 
lo polnt d'attache lmmuable de leur deatlnée. ce Dleu qu'l!s Invoquen! pMfóll, 
héla1 .I 1an1 le connaitre et qui no ce11e de les appeler au lond de leur cé9ur. 

Mort de la « Madone de la ville des fourmi11 » 

• ta Jeune catho/iquo 6qéo de 28 . ans qUI vlent de 1nourlt d<ntl la 
• vf/le du lourml! • b To.lryo a é!é d~lfnle ¡>ar l' Asanl Shlmoum. rua dH 
piur lmporfanlt qu1>rldlen1 du Japon· • La peri• caché• au mllleu dH 
misires de ce monde •· · 

En décembre 1941. EII1abolh Mari• llelko !Cttahara renconfra ehH un 
de 11s J'lrrenfs le lrire Zénon, lranclscafn polonafs bfen eonnu par ... 
ceuvrea sociales. Le Frere lul dlf qu'll allalr vlslfer Jes pauvreo de la 
• .. m. dH lourml• •• e'ert-a-dlre la eolonle de clllllonnlers /nrlal!ée e 
Tokyo. Son récil la larclna fellemenf qu'elle raccompaqna IOUS une ,,.,. 
balfanfe Juaqu'a eette ·mitlomératloa de taudls. ·La. elle · 1u1 . tqnl "8ue 
par la ·ml•er• amblanfe qu'elle déclda rur i• champ de .. dévouer e la 
aoulaqer. Son p8re, profeaseur d'aqrlculture c7 l'Université, l'encourcr9eu el 
Juj permlt de dÍpense.r •On temps et •el forces ir cette cause. 

En 1950, Elisabtth Mari• réso/ut d'aller Jusqu'au bouf el de .,,.,,. 
pauYre anc les pauYrer. Elle qultla done la confortable malsoa llfrt8P. · 
aelle el, de "' propres malns. ae b6tif un rédu!f .au mllleu de la 
colonia. 

Los chlllonnl•rs la co1111ldéreren1 d'abord, comme uae dame rlehe .,.¡.· 
en aqfHIJDf ttlnsf, De 1aúafl que aaffs/afre UH Jubfe paHaqere. Jiea161 
eependant, Us cllcrn9t\rent d'cryfs, en Ja YOyant, tout eómme eux, rcrmcn. 
1er les ehllloi!J1, l•• -rendre et, ª"" cet arqent, oflrlr de menu• ead...,, 
aux enltznt• et, l'llrtout, eofJsfrulre une écoJe. 

Rellco Yécur afMI pen!fanf hult anr. Elle "" déravoua si lof<tlemeal au 
lli>fn d.. l>tll/adH, a rlnslrucffon . dH enlaafr et au roula9emenl c!H 
malheureux que blentót elle luf appelée : • Mari• de la Yllle der /os,. 
mis •· 

Election d'un « évéque » 

par des « catholique& patriote1 » chinois 

e .Le • \;zechwan.Jlh-Pao • - quotldlea du Saechwan. puhllé a Chea9'11 
donne l'lnforftltttlon aul'fant• 1 

• LH dé1'qué1 catholiquH. au coun d'une cérémonle lmpreulonnante teaa 
le 11 dicembre. ont élu par TOie Je prétte LI H•l·tlnq comme é•iitu• du 
dloceH de Cheaqtu, et lea pritrH Tanq Chln et LI Tao-kwel comme ~ 
hiquea. · 

En pretant Hrmeal 111r la llble. le aou ... 1 • hique • a declaré 1 
• Je Hn• que l• ne aula :P«t eapable d'atsumer une auul Jourde ,.._ 

aablllté, mala !"appel dH mauH eat Ja 1'olx de Dleu 1 l• dota dona all•r ü 
!'a .. ant et prenclre la charqe de .. dloceae. A partir de mallltenant, l• ,.. ... 
qulder Je clerqé et lea 40.000 lldelea d• .. dlome aur la route du aocla­
ll1me. IOU• la dlrect!Oft du part\ communlato, partlclper acU .. ement a Ja -
tructlon 1oc:lall1te elltreprl•• danl ee paya. dhelopper lntensément Je mouT .. 
ment antl-lmpérlall1te et patrlotlque dana le dloceH de Ch..,qtu, m'op­
aux lntfrférenc:ea du Vatlcan 1ou1 quelque1 form•• que ce 1olt et a .. u·Nt 
Ja complete lndépendance dea alla!rea de l'E9llle. Je mallltlendral lea . .. i.­
tlon1 avec le Vanean. a Ja condltlon de n• paa nutre au preat!qe de la patrio 
el au bien du peuple el dana lea llqnH qui eoncement le do911le. • 

CurleuH notlon de e• qu'eal un hique 1 En précoaltanl l'électlon de chol1 
reapon1abler devanl le qou ... mement, l'a11oclatloa patrlotlque dH catholl<tUM 
falt un pa1 de plur dana la TOie du 1chl1me ... 

Augme,:,.tation des catholiques en Angleterre 

e tn llST. pour /et premlere lóls. le nombre des baptemer cat.hell­
quH a dépa1ré, en An9leterre el au Í'ay• de Galles, 100.000. Au cour1 
de la m9me année, on a compré 14.000 conver1lon1 d'adull ... Le aoJa.li1* 
tola/ der calho/iqu .. a•Anqleterr• el du Pay1 de Gallea OSI uflm' el 
3.500.000. L'au9meatatloa eoarlanfe pose d'uae ltt~on Olqui le pro.liIHie 
der Tocatlon• •acerdotaler, qui ne rulllsent pa1. Oa compte d1r111 lH 
deux payr 7.200 pr91re1, don! 4.600 apparffenn..,f au clerq' ~Jltr, 

L'apostolat aupres des noirs américains 

e Au coura dea cllx dernterH annéH, plu1 de 100.000 Nolrt dH Etata-Ullls 
ont étí re~ua dan• l'EqllH cathollque. Acfuellement. on compfe, aux Etata-Unt.. 
aso.ooo Cathollqu .. Noln, qui ont a leur dlapoaltlon 73 pritrH de leur ra .... 
Trente OrdrH el ConqrÍqatlona comptent dea Nolra parml leur1 membrea. tcra41a 
que trol• Conqréqatlon1 de llellqleuaea ron! lormóes exclualvemenl de No!HI 
amérlcalnea. 

8.A.R.L. au ('Hl.Jlta1 dt- L4'1.ooo.ouu de tranc1 
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